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Chers enfants, 

Nous commençons notre mois d’été !  

Nous nous retrouverons sur la route du 
Seigneur, en frères et sœurs, la main dans la 
main, notre cœur dans le cœur du Christ.  
Notre première réflexion portera sur l’amitié, la 
sincérité, la différence, le mal et la souffrance. 

À moi d’ouvrir mon cœur et mes oreilles afin 
que, aidé par les grands qui m’accompagnent, je 
puisse vivre ces vacances dans l’esprit de Jésus. 

Bonne route. 
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Accueillir nos différences 
Personne dans le monde 
Ne marche du même pas 
Et même si la Terre est ronde 
On ne se rencontre pas 

Les apparences et les préférences 
Ont trop d’importance 
Acceptons les différences 

C’est vrai, faut de tout tu sais 
Faut de tout c’est vrai 

Faut de tout pour faire 
un monde 

Personne dans la vie  
ne choisit sa couleur 
L´important c’est 
d’écouter son cœur 

Si celui qui te paraît différent 
Très bien, c’est le sien 
Tu as le tien et j’ai le mien! 

Alors donnons-nous la main 
(Arnold et Willy) 

Moi 
j'suis 

grand 
Toi t'es plus petit 
Toi t'es plus petit 
Moi j'suis grand 

On est tous  
un p'tit peu différent 

Pour le défilé 
J'y vois mieux que toi 

Oui mais toi  
t'es plus malin que moi 

Toi tu te faufiles 
Et te v'là devant 

t'es bien plus agile  
que les grands 

(Henri Dès, On s’débrouille) 

1. Quelles sont les différences qui existent entre les 
personnes dans le monde ? 

2. Qu’est-ce que le racisme ? Connais-tu d’autres 
formes de rejet des différences ? Qu’ont-elles en 
commun ? 

3. Peut-on profiter chacun de nos différences ? Et toi 
que peux-tu apporter aux autres ? 
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Prenons une comparaison : notre corps forme un tout, il a 
pourtant plusieurs membres ; et tous les membres, malgré 
leur nombre, ne forment qu'un seul corps. 
Il en est ainsi pour le Christ. Tous, Juifs ou païens, 
esclaves ou hommes libres, nous avons été baptisés dans 
l'unique Esprit pour former un seul corps. Tous nous 
avons été désaltérés par l'unique Esprit. 
Le corps humain se compose de plusieurs membres, et non 
pas d'un seul. Si, dans le corps, il n'y avait que les yeux, 
comment pourrait-on entendre ? S'il n'y avait que les 
oreilles, comment pourrait-on 
sentir les odeurs ? 
Mais, dans le corps, Dieu a 
disposé les différents 
membres comme il l'a 
voulu. S'il n'y en avait 
qu'un seul, comment cela 
ferait-il un corps ? 
Il y a donc à la fois plusieurs 
membres, et un seul corps. L’œil ne peut pas dire à la 
main : « Je n'ai pas besoin de toi » ; la tête ne peut pas 
dire aux pieds : « Je n'ai pas besoin de vous ». (1Co 12, 12-21) 

1. Dans la Bible, connais-tu des passages qui parlent 
de différence entre les hommes (dans la création, 
l’histoire du Peuple de Dieu, la vie de Jésus) ? 

2. Qu’est-ce que la vocation ? Quelles sont celles que tu 
connais ? 

3. Puisque nous sommes les membres du Corps du 
Christ, qu’est-ce que nos différences apportent à ce 
Corps et au monde ? 
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Toi, le différent, Dieu Tout-Autre, 
Nous te remercions pour nos différences. 
Tu les as créées pour notre joie, 
hommes et femmes, de peaux, de cultures, 
de religions, de savoirs, 
de conditions et de convictions 
aux couleurs multiples et changeantes 
faites pour la découverte et l’étonnement. 

Toi, le différent, Dieu Tout-Autre, 
Nous te prions pour nos différences. 
Donne-nous la force de résister 
à ceux qui les nivellent. 
Inspire-nous des mots et des gestes 
pour ceux qu’elles effraient. 
Ouvre nos cœurs 
et nos intelligences à leurs beautés. 
Fais-nous la grâce d’y découvrir notre unité. 

Prière 
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L’Amitié 

Le renard se tut et regarda 
longtemps le petit prince : « S’il te 

plaît... apprivoise-moi ! dit-il. 
 

— Je veux bien, répondit le petit prince, mais je 
n’ai pas beaucoup de temps. J’ai des amis à 
découvrir et beaucoup de choses à connaître. 
 
— On ne connaît que les choses que l’on 

apprivoise, dit le renard. Les hommes n’ont plus le 
temps de rien connaître. Ils achètent des choses toutes faites 
chez les marchands. Mais comme il 
n’existe point de marchands d’amis, les 
hommes n’ont plus d’amis. Si tu veux 
un ami, apprivoise-moi !  
(Antoine de Saint-Exupéry, Le Petit Prince) 

1. Qu’elle est la différence entre un ami et un 
copain ? 

2. Est-ce que l’amitié peut supporter la trahison, 
l’éloignement, les blessures ? 

3. Comment devient-on amis ? Est-ce que tu as de 
véritables amis ? Est-ce que tu es un véritable 
ami ? 



 

 
7 

Mon commandement, le voici : 
Aimez-vous les uns les autres 
comme je vous ai aimés. Il n'y 
a pas de plus grand amour 
que de donner sa vie pour ses 
amis. Vous êtes mes amis si 
vous faites ce que je vous 
commande.  
Je ne vous appelle plus 
serviteurs, car le serviteur 
ignore ce que veut faire son 
maître ; maintenant, je vous 
appelle mes amis, car tout ce 
que j'ai appris de mon Père, je 
vous l'ai fait connaître.  

Ce n'est pas vous qui m'avez choisi, c'est moi qui vous ai 
choisis et établis afin que vous partiez, que vous donniez du 
fruit, et que votre fruit demeure. Alors, tout ce que vous 
demanderez au Père en mon nom, il vous l'accordera. Ce que 
je vous commande, c'est de vous aimer les uns les autres. (Jn 
15, 12-17) 

1. Que faut-il faire pour être ami avec Jésus ? Que 
signifie « aimer comme Jésus nous aime » ? 

2. Qu’est-ce que cela change dans ta vie d’avoir Jésus 
comme ami ? 

3. Et toi qu’est-ce que tu fais pour prouver ton amitié à 
Jésus ? 
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Jésus, tu es le seul et le véritable ami. 
Tu prends part à mes malheurs, tu t’en charges,  

tu as le secret de t’en servir pour mon bien.  
Tu m'écoutes avec bonté lorsque je te raconte mes 

peines 
et tu ne manques jamais de les adoucir. 

Je te trouve toujours et partout ; tu ne t’éloignes 
jamais.  

Tu n’es jamais fatigué de m'écouter ;  
tu ne te décourages jamais de me faire du bien.  

Je suis certain que tu m’aimes et je veux et désire 
t’aimer.  

Tu ne convoites pas ce que je possède,  
et tu ne t’appauvris pas en me partageant tes 
richesses. 

Tu endures mes défauts avec une patience 
stupéfiante ;  

mes infidélités, et même mes ingratitudes ne te 
blessent pas assez pour que tu ne sois pas toujours 
prêt à revenir près de moi dès que je le veux.  

O Jésus, accorde-moi de le vouloir, pour que je sois 
tout à toi, en ce monde et dans l'éternité.  

Jésus, tu es le seul et le véritable ami et je n’ai 
jamais aimé d’autres amis que lorsque je t’ai 
reconnu en eux. 

Amen 

Prière 
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La Sincérité 

Parce qu'on a manqué de 
sincérité,  

Parce qu'on a déguisé la 
vérité,  

Parce qu'on a pas fait preuve 
de compassion,  

Parce qu'on a trop souffert 
du manque d'attention 
(on arrive plus à s'entendre).  

 

On arrive plus à s'entendre, c'est de ma faute, J'ai le cœur 
ailleurs,  

Mon amour à dérailler sans frayeur.  
Je sais bien que l'on se ment.  
Mais je ne sais plus si tu me mens depuis toujours.  
Je fous le camp si on me hante,  
On s'entend pas c’est sur.  
Tu ne comprends pas mon mal  
Tu penses que les blessures s'effacent avec l'âge, mais 

nan !  (Kery James & Diam's – Sincérité) 

1. Qu’est-ce que la sincérité ? Peux-tu donner des 
synonymes ? Quel en est le contraire ? 

2. Faut-il toujours dire la vérité ? Doit-on parfois 
mentir pour le bien des autres ? 

3. Qu’est-ce que le mensonge, l’hypocrisie engendre ? 
Pourquoi faut-il être sincère ? Es-tu toujours 
sincère avec les autres ? 
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Quand vous dites 'oui', que ce soit un 
'oui', quand vous dites 'non', que ce soit 
un 'non'. Tout ce qui est en plus vient 
du Mauvais. (Mt 5, 37) 

Je connais ta conduite : tu n'es ni 
froid ni brûlant - mieux vaudrait 
que tu sois ou froid ou brûlant - 
Aussi, puisque tu es tiède - ni 
froid ni brûlant - je vais te vomir. 
Tu dis : « Je suis riche, je me suis 
enrichi, je ne manque de rien », 
et tu ne sais pas que tu es 
malheureux, pitoyable, pauvre, 
aveugle et nu ! 

Alors je te donne un conseil : viens acheter chez moi de 
l'or purifié au feu, pour devenir riche, des vêtements 
blancs pour te couvrir et cacher la honte de ta nudité, 
un remède pour te frotter les yeux afin de voir clair. 
Tous ceux que j'aime, je leur montre leurs fautes, et je 
les châtie. Sois donc fervent et convertis-toi. (Ap 3, 15-19) 

1. Pourquoi Dieu vomit les tièdes ? Es-tu tiède 
parfois dans ta vie ? 

2. Qui est-ce qui est « malheureux, pitoyable, pauvre, 
aveugle et nu » ? Qu’est-ce que « l’or » et les 
« vêtements » que Dieu veut donner ? 

3. Pourquoi est-ce que Dieu montre leurs fautes à 
ceux qu’il aime ? Puisque Dieu t’aime, comment te 
montre-t-il tes fautes ? 
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Tu me regardes, Seigneur, et tu sais!  
Tu sais quand je m'assois et quand je me lève.  
Tu sais ce que je pense. 

Que je marche ou me repose, tu le vois.  
Tous mes chemins, tu les connais.  
Tu te tiens près de moi, tu poses ta main sur moi. 

Que ton savoir est grand,  
Il me dépasse complètement! 

C'est toi qui m'as créé,  
Tu m'as tissé dans le ventre de ma mère.  
Je reconnais que je suis une vraie merveille!  
Tout ce que tu fais est vraiment étonnant!  
Oui, je le reconnais! 

O Dieu, regarde-moi et connais mon cœur.  
Vois si je me trompe de chemin  
Et conduis-moi sur le chemin d'éternité. 

Prière 
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Le Mal et la Souffrance 
Sophie : « Paul n’a rien fait de 

mal, maman ; au contraire, il est très 
bon, et il a fait une très belle chose ; 
c’est moi seule qui ai été méchante, 
et c’est pour m’empêcher d’être 
grondée et punie qu’il s’est roulé 
dans le houx. » 

« Excellent petit Paul ! s’écria Mme de Réan ; quel bon 
cœur il a ! Quel courage et quelle bonté ! Et toi, ma pauvre 
Sophie, quelle différence entre toi et ton cousin ! Vois comme 
tu te laisses aller à tes colères et comme tu es ingrate envers 
cet excellent Paul, qui te pardonne toujours, qui oublie 
toujours tes injustices, et qui, aujourd’hui encore, a été si 
généreux pour toi. » 

Sophie : « Oh oui ! Maman, je vois bien tout cela, et à 
l’avenir jamais je ne me fâcherai contre Paul. » 

Madame De Réan : « Je n’ajouterai aucune réprimande ni 
aucune punition à celle que te fait subir ton cœur. Tu 
souffres du mal de Paul, et c’est ta punition : elle te profitera 
plus que toutes celles que je pourrais t’infliger. D’ailleurs tu 
as été sincère, tu as tout avoué quand tu pouvais tout 
cacher : c’est très bien, je te pardonne à cause de ta 
franchise. » (La Comtesse de Ségur, Les Malheurs de Sophie, ch. 14) 

1. Qu’est-ce qui peut faire souffrir dans la vie ?  
Selon toi, quelle est la pire des souffrances ? 

2. Y a-t-il différentes catégories de souffrances ? 
Sommes-nous responsables de celles-ci ? 

3. Que peut-on faire pour aider quelqu’un qui 
souffre ? 
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Je dis toujours aux gens 
qui souffrent que la 
souffrance est un baiser 
de Jésus, un signe qu'ils 
sont tout près de Lui sur 
la croix, tellement près, 
que là, Jésus peut les 
embrasser. (Mère Teresa) 

La plus grande souffrance est de se sentir seul, sans 
amour, abandonné de tous. (Mère Teresa) 

Non, le Seigneur n'a pas le bras trop court pour sauver, il 
n'a pas l'oreille trop dure pour entendre. 
Ce sont vos crimes qui ont creusé un abîme entre vous et 
votre Dieu. C'est à cause de vos péchés qu'il vous cache 
son visage et refuse de vous entendre. (Is 59, 1-2) 

1. Qu’est-ce qui a été la plus grande souffrance pour 
Jésus sur la croix ? la douleur physique ?  

2. Que signifie « faire le mal » ? En quoi notre péché 
est-il source de souffrance ? 

3. Pourquoi Dieu laisse-t-il le mal et la souffrance 
dans le monde ? Est-ce parce qu’il y a quelque 
chose de plus beau et plus grand qui nous attend ? 
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Mon Dieu,  
j'ai un très grand regret de vous avoir offensé,  
parce que vous êtes infiniment bon,  
infiniment aimable 
et que le péché vous déplait.  

Je prends la ferme résolution  
avec le secours de votre sainte grâce  
de ne plus vous offenser et de faire pénitence 

Prière 
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Chantons ensemble ! 

Je veux voir Dieu,  
Le voir de mes yeux.  
Joie sans fin des bienheureux,  
Je veux voir Dieu. 

Le monde attend  
Le passage des saints, 
Là où les Saints passent  
Dieu passe avec eux.  
Soyons saints comme Dieu ! (bis) 

En toi, j'ai mis ma confiance, ô Dieu très Saint, 
Toi seul est mon espérance et mon soutien ;  
C'est pourquoi je ne crains rien,  
J'ai foi en toi, ô Dieu très Saint,  
C'est pourquoi je ne crains rien,  
J'ai foi en toi, ô Dieu très Saint. 

15 



 

 

 

Notre Père, qui es au Cieux, 
Que ton nom soit sanctifié, 
Que ton règne vienne, 
Que ta volonté soit faite 
Sur la terre comme au ciel. 
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour, 
Pardonne-nous nos offenses 
Comme nous pardonnons aussi  

à ceux qui nous ont offensés, 
Et ne nous sommets pas à la tentation, 
Mais délivre-nous du mal. 
Amen 

Je vous salue, Marie pleine de grâce ; 
Le Seigneur est avec vous. 
Vous êtes bénie entre toutes les femmes 
Et Jésus, le fruit de vos entrailles, est 

béni. 
Sainte Marie, Mère de Dieu, 
Priez pour nous, pauvres pécheurs, 
Maintenant, et à l’heure de notre mort. 
Amen 


